
A u  m ois de septem bre de Ja m êm e année, P a sva n og lu  com m en ça à 
coopérer ouvertem en t avec les K irjalis et avec les janissaires du v ilayet de 
B elgrade qui s ’ étaient soulevés contre M o u sta fa  P acha K

L e gou vernem ent o tto m a n , qui ju s q ’alors avait v u  avec indifférence les 
relations de P a sva n og lu  avec les K ir ja lis , changea d ’a ttitu d e et lui retira  
le titre de pacha, le déclarant rebelle. E n  V alach ie , des m esures extraord i­
naires de défense furent puises. L ’effectif des trou pes de pandours et d ’a lb a ­
nais, levé en hâte fu t triplé, arrivant de 2 0 0 0  à 6 0 0 0  2. Les détachem ents de 
P asvan oglu  a ttaq u èren t, par d eu x fois, la  ville de Cernetz ; les rebelles 
repoussés se retirèrent, en incendiant et en pillan t la  ville 3. L es h ab itan ts  
de la région de C raïova com m encèrent à se disperser, redou tan t tou t autant 
les incursions des ban d es de P asvan oglu  que les excès des soldats tu rcs, ven u s, 
pour les défendre 4.

L es détach em ents de rebelles agissaient en trois directions principales, 
vers B elgrad e, vers A n d rin op le et vers l ’ O lténie. C oopérant avec les janissaires 
de B elgrade, les trou pes de P asvanoglu  réussirent à occuper la  ville au m ois 
de n ov em b re, forçant le gouverneur à s ’enferm er dans la  forteresse. D ’autres 
d étach em en ts, dirigés par K a ra  Feizi, se répandirent dans la  région d ’A n d ri- 
nople, cherchant à se frayer le passage vers G onstantinopole. « Ce ne sont pas  
des hordes ordinaires de m on tagn ards —  écrivait H erbert R ath k eal —  m ais  
des corps organisés pou rvu s de to u t le nécessaire et m êm e de canons » 8.

L a  P orte fit ven ir d ’A n a to lie  T a y a r  P acha avec 7 0 0 0  soldats pour faire 
face à la  situation . Le gou vernem ent russe, se ren dant com p te de la  gravité  
des événem ents décida d ’intervenir avec des forces arm ées pour liquider  
la  rébellion de V id in . L e  3 /1 5  décem bre 1 8 0 0 , Paul Ier signa l ’oukaze pour  
la con stitu tion  d ’un corps d ’arm ée destiné à être en v o y é  au sud du D an u b e  
et don na l ’ordre à V . S . T a m a ra , l ’ am bassadeur de R ussie , d ’offrir le concours  
m ilitaire au gou vernem ent o ttom a n  6. P asvan oglu  a y a n t à lu tter  avec les 
difficultés de l ’a pprovision n em ent, m enacé de l ’ éven tu alité  de l ’apparition  
d ’ un corps d ’arm ée russe d evan t V id in , essaya d ’ alléger sa situation , en 
offrant ses services à la R ussie. D ’autre part, il avait l ’ in tention  d ’occuper  
l ’O lténie et m êm e to u te  la V alach ie , espérant ainsi consolider ses positions  
et forcer le gou vernem en t o tto m a n  à certaines concessions. N edelio  P opovitch  
et le dr. L a m b ru , ém issaires de P asvan oglu , furent en voyés à B u carest, m unis  
de lettres signées par M eh m et Giurai et par l ’évêque orthod oxe de V id in  
et adressées au consul russe. L es ém issaires étaient chargés de justifier, aux  
y eu x  de la  R ussie, l ’ invasion  de la V alach ie  par les troupes de P asvan oglu , 
d ’offrir au gou vernem en t russe les services du chef des rebelles et de le prier 
d ’ intercéder auprès de la  P orte pour obten ir la  grâce de chef rebelle 7.
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